
ÉGYPTE Une plage désertée  

à Hurghada.

BERNARD PICHON, TEXTE ET PHOTOS  

L’Organisation mondiale du 
tourisme est aux anges: jamais 
le marché ne s’est aussi bien 
porté, avec près de 1,18 mil-
liard de personnes ayant voyagé 
à l’étranger en 2015, soit une 
progression de 4,4% en un an. 
Toutefois, le panel des desti -
nations les plus prisées a nota-
blement changé en fonction de 
la situation géopolitique, des 
craintes d’attentats, d’épidé-
mies et de migrations incontrô-
lées. De la Turquie à la Tunisie 
en passant par l’Egypte, on con-
naît les déboires des pays du 
Moyen-Orient et du Maghreb 
(le Maroc semble mieux résis-
ter). Cette instabilité a même 
contaminé des voisins pourtant 

épargnés par les attentats, 
comme la Jordanie ou Oman.  

Bénéficiaires de cette désaf -
fection: la Croatie, Chypre, Malte, 
l’Espagne (avec les Canaries) ou 
le Portugal. La Grèce aussi, si 
l’on excepte les îles de Kos et 
Lesbos, fragilisées par les arri-
vées massives de réfugiés. Plus 
loin: l’Amérique latine (Pérou, 
Colombie, Mexique, Argen -
tine… sauf les territoires frap-
pés par le virus zika) et des es -
paces plus atypiques, comme 
ceux – balnéaires – de Panama. 
Croisières et parcs d’attractions 
ont aussi le vent en poupe.  

Frileux Chinois 
«Les attentats du 13 novembre 

ont été dramati-
ques pour 

nos hôteliers, qui ont enregistré un 
recul de leurs réservations entre 
10,6% et 14,6%», déplore Véro -
nique Potelet-Anty, de l’Office 
du tourisme et des congrès de 
Paris. La fréquentation des res-
taurants parisiens est aussi en 
baisse (25%). Et de citer l’exem-
ple des Chinois, particulière-
ment sensibles aux images ré-
percutées par les médias. «Ces 
derniers – très dépensiers – sont 
nombreux à se replier sur Moscou, 
profitant de la force du yan par 
rapport au rouble. Ce même cours 
des monnaies appauvrit les Russes 
qui, eux, renoncent à prendre des 
vacances en France ou ailleurs».  

Un véritable maelström, com -
me on voit, qui peut prendre de 
cours les destina-

tions 

de repli, à l’exem-
ple du Myanmar 
ou de Cuba (+17% 
en 2015), où la 
pénurie hôtelière 
a de quoi frustrer 
les voyagistes. 
Chez Aung San 
Suu Kyi comme 
chez les Castro, 
les prix pren-
nent l’ascenseur. 
Alors pourquoi 
ne saisirait-on 
pas le contexte 
actuel pour 
s’écarter des 
sentiers battus? 

Oublier les classiques 
Le soleil 

brille aussi 
au Nord. Ne 

serait-il pas 
temps de se ris-
quer dans les 

vastes espa-
ces scandi-

naves? Ceux qui ont longé les 
côtes norvégiennes en sont re-
venus éblouis. De leur côté, les 
pays baltes (Lituanie, Lettonie, 
Estonie) forment un séduisant 
triptyque, riche d’histoires, de 
langues et de cultures différen-
tes. Sur les traces de Victor 

Hugo, les îles anglo-norman-
des ne demeurent pas en reste, 
avec une nature enchante-
resse, leur ambiance British et 
leur duty free. 

Par association d’idées, l’Ecosse 
pourrait aussi tirer s’imposer. 
Le pays natal du styliste Char -
les Rennie Mackintosh a pro-
clamé 2016 Année de l’inno -
vation, de l’architecture et du 
design. Un argument de plus 
pour s’envoler vers les High -
lands. 

Et si l’on restait en Suisse, his-
toire de (re)découvrir tous ces 
panoramas que le monde entier 
nous envie? 
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PANAMA Bocas del Toro, la nouvelle 
destination tendance.

APPENZELL Renoncer à l’étranger pour (re)découvrir la Suisse? 

PARTIR    
Parmi les agences spécialisées 
dans les destinations 
nordiques, Kontiki fait figure de 
spécialiste. www.kontiki.ch 

LIRE 
Pour tenir compte des 
meilleures conditions 
climatiques, «Où et quand partir 
en 2016», de Jean-Noël Darde 
(Ed. Hachette) est l’ouvrage de 
référence pour tous les 
voyageurs souhaitant bien 
choisir leur destination. 

SE RENSEIGNER      
Les voyagistes s’en tiennent 
toujours aux indications du 
Département fédéral des 
affaires étrangères. Si ce dernier 
déconseille une destination  
– que ce soit une ville ou un 
pays – ils réagissent tout de 
suite en limitant ou supprimant 
leurs offres pour ces endroits. 
www.eda.admin.ch/eda/fr/dfae
/representations-et-conseils-
aux-voyageurs.

 

PRATIQUE

www.pichonvoyageur.ch

INFO+

La formule de voyage proposée de-
puis le 3 février par Air New Zealand 
fait le buzz sur internet. La compa-
gnie aérienne met en vente un billet 
d’avion pour moins de 2000 francs 
(ce prix peut varier selon les taxes 
aéroportuaires) avec quatre stops 
selon plusieurs itinéraires au choix, 
valable un an et modifiable sans 

frais. Au total, dix destinations 
sont proposées. En Asie, on peut 
s’arrêter à Hong Kong, Shanghai, 
Singapour ou Tokyo; en Amérique 
du Nord, des escales sont possibles 
à Los Angeles, San Francisco ou 
Vancouver. Les îles du Pacifique invi-
tent à se poser à Tahiti, aux îles Cook 
ou Fidji. Les passagers peuvent 

également jouer à saute-mouton 
dans un même pays, en arrivant par 
exemple à Los Angeles pour redé-
coller ensuite de San Francisco. Les 
circuits sont agencés au départ de 
Grande-Bretagne. Par exemple: 
Londres - Hong Kong - Auckland - 
Los Angeles - Londres. 

GROENLAND Le climat estival rend possible son exploration.

UN TOUR DU MONDE SANS SE RUINER

CESKY KRUMLOV Traditions folkloriques  
en République tchèque.

ÉCOSSE Loch Shiel, propice 

au tourisme pédestre.

POLOGNE Wroclav, nommé capitale 

européenne de la culture 2016.DUNOTTAR L’Ecosse peut séduire  
les amateurs de grand air.

NATURE La Norvège ne 

manque pas d’atouts estivaux.
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RIGA La richesse de l’héritage architectural balte.

m-
mar 
7%
la 
re
er 
s. 
n 
e 
,
-

H l îl l

TRONDHEIM  Le charme des petites villes norvégiennes.

COMMENT CHOISIR? Epidémies, attentats... où passer nos prochaines vacances? 

Le brassage des cartes


